
LE TRIAL PEDESTRE DU SECOURS POPULAIRE FRANÇAIS

MARC me téléphone : « le secours populaire a besoin de gars en moto tout terrain et en quad pour assurer la sécurité pour leur premier
TRIAL PEDESTRE, ils ont sollicité le BELIER pour des motos tout terrain, j’y vais ». Je lui réponds « pas de problème, j’en suis » je
viens avec le quad n’ayant plus mes motos de trial.

Donc ce samedi 23 mars me voila partis pour COTIGNAC, arrivé le premier, je commence à essayer de repérer, bien entendu, je me perds.
9 H 30 MARC arrive en BAR (boite à roues) avec les organisateurs on attend le traceur, champion de l’armée, qui était en retard. En
attendant on fait la connaissance du deuxième quadeur autochtone de COTIGNAC, OLIVIER ROUS. Il est décidé que je prendrais en
passager PIERRE ALEXANDRE LOEILLET le fils du coordinateur, et MARC monterait comme passager sur le deuxième quad. Pas très
rassuré le membre actif du BELIER.

Nous voilà partis reconnaitre le parcours et baliser avec de la « ru balise » la montée se fait sans trop de problème, sauf que nous, on se
perd à un embranchement. Mais le retour OLIVIER nous dit, on va baliser l’autre coté on descend rapide. Pour du rapide ça a été du
rapide, à donf dans ce chemin de rocaille ou un 4x4 aurait du mal à passer. MARC secoué comme un prunier et pas du tout à l’aise a tenu
le coup jusqu’au bout.

Deuxième parcours idem mais à la différence qu’il a commencé à flotter et dur. A l’arrivée, nos passagers pas équipés baignaient dans le
jus. MARC est heureux de se retrouver dans la voiture des organisateurs, ma pomme rentre par la route à DRAGUIGNAN. Bien que mon
équipement soit de qualité (c’est celui de la moto) je suis arrivé très humide.

Dimanche matin rebelote de l’eau de l’eau. Je repars avec la combine de pluie hivers plus un pantalon pluie et une veste chantier fluo.
MARC arrive cette fois avec sa monture mais pas question pour lui d’emprunter les chemins inondés et défoncés. Il montera dans la
voiture des organisateurs et votre serviteur se tapera l’ouverture seul. Seulement 22 concurrents honoreront leur engagement. J’ai attendu
qu’ils soient tous passés pour fermer sous un déluge.

Une grande admiration pour ces gars qui on couru pendant trois heures, pour le dernier, (que j’ai suivi à 7 km/h pendant une heure et
demie) sous ce déluge et dans la boue.

Fourbu mais contant que le BELIER ai une nouvelle fois fait sa BA.

Serge Agnes   


